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DOUBLE ASSASSINAT A SOUTH PARIS 
-- ----- ----,-----------------~----=--- ---- - --------------~ L 'OEIL SUR LES LIEUX DO CRIME A SOUTH PARIS 
Il y a e:uctement H4 ans au-
jourd'hui que Mario-Antoinette 
ttt face à la mort avec courage. 
C"011t en effet le 16 octobre 1793 
qu"elleartrontalaguillotine. 
Ce n'est pas le beau temps qui 
,·a manquer aux "'nthousî11ste11 du 
football aujourd'hui. Et nos mar-
chands ne doivent pas litre tâchés 
non plus, ESHTAROD THARTH 
rature. 
Le gouvern~arrow11 vient 
de proclamer la journée du 27 
o.,cot11e comme "Jour de la ~a-
rine ... A cette occasion, peut-êlr<t 
verrons-nous paraitre uneflottP 
11mér!~a!ne 11ur la riYière Andros-
1:oggi n. 
U'plusgro~240évèq1rns 
protestants qui a~sista\ent à l'as-
semblée de l'Eglise de Dieu, à 
Chattanooga, Tennessee, la semai-
ne dernière, pe~a!t 325 llvres. 
'.\!alssave2-vous quelétalt son 
nom? Il s'appelait l<J révérend A 
Little. Son nom n'allall cerlo.iue-
ment pas an•<:: so. corpulence. 
Beau tempa pour dœ meurtres. 
comme dirait 'flzoune. Apparem-
melll, le Maine Vf'Ul ah.'!olument 
se distinguer: gau,gsters abattus 
à Bangor; meurtre et tentative 
de auidde .à Auburn et aujour-
d'hui le double meurtre d'un mf-
df'rlt1 et<le son épo11s0, de South 
L'Assoclated Press s'est fourré 
un doigt <tans l'oel! (pa.a dans le 
nOtreJ quand elle a pondn ce ca-
nard au sujet de l"aido que le Va-
!lean aurait re,commandé à ses 
mls,ionnalresd'accorder aux Ja-
ponais. Va sana dire q11!' les au-
torité~ eeelésiaatiques réclament 
un dénrnnt! catés"orlque de l'As-
so~iated Press. 
Legouvern~ar!'owaafixé 
au 26 octobre la date de l'ouver-
ture d.o.,~lR 11e8S!on spéciale. Après 
tout, comme nos Lég!~lateurs sont 
,payl!aquelqua $.600 pour la du-
rée de leur terme qui 011 de deux 
ans,nousne·voyonspa ourquoi 
l111aeplalndralen1 d' aonvo-
qués de nouveau en a.asemb!é-e 
pourserv!rlepeu.ple. 
En haut. à gn11dw: la (•hamhre de l'au! DwyPr dans la maison de la grnml'm?!'e 
maternelle (lu pr,:n•nu il South Pari;;. Dw~·t>r (·tait l<f'Ul dans C!'tle u!aison, ;;a 
11ra1Hl'111f're Hunt ul](p s,• fi:.:er Il lIPhron pour i\11·e plus prt'<; (lt> sa fille•, rni·r, 
<le l'accusé. 
En ha•1t. ù d,·oife I;, ;1~Jl1• d \,··i,t.,k la u:~1ison 
er .. A noll'J' rlrs t rm• · ,!P sa11:, ur k ~lancht',. MH' 
habitait pw_\ 
pt sur la ba1gnoi 
If''. Dwyer tcllta en vain de faire disparaîtrf ces taclies. 
Bn bas, à g,nid1c: la rnai<;on de la gra11d'mère de Dwyer, à South Paris. 
[/accust~ an1.it sa~ha1nbrC' au tez-de--(,h11ussf•e, à droit!.' dl' la porte du centre. 
En bas. à droitC': la dt>mr11re du Dr rt :'lime .J. C:. Littlefiel<l, rne principale, 
80;1tlJ,.1'a,·i~. I~u-cau i!u do(.11.e1u·-- t.J:,;.:..:vf' ;;11 hont.<lP la n,Hi,.:rm i\ g.11u<'lte~ 
JlH'b ila g-arage \UJYaJH. 
CET EPOUVANTABLE FORFAIT A ETE 
COMMIS PAR UN ADOLESCENT 
Le Dr et Mme J. G. Littlefield, deux viei1lards ont été 
assassinés par un jeune homme de 18 ans, Paul 
Dwyer qui a voyagé pendant deux jours avec les 
cadavres, dans l'auto de ses victimes. - Av:i.nt 
d'être tuée, Mme Littlefield a parcouru 370 mil 
les avec l'assassin de son mari, sans se douter que 
le cadavre de ce dernier se trouvait dans la malle 
placée à l'arrière de l'auto. - Dwyer a fait des 
aveux à North Arlington, N. J., où il a été arrêté 
NO:T~ ;:~.:cG~·:-r~o.c-/ "cNC-. ,c-.. -c,cc,-,-c".,c-, ,.--.,,,,--, - -c, ,-de s'arrêter à '\ln 
--W.P.}-----La police a arrêté ce ma- sii,nal rouge. 
tin un automobile et y a trouv~ Le Dr D. W. Stewart a d!t n'a. 
deux cadavres, celui d'un homme voir pa'I vu les I,ltt!etleld depula 
et celui d'une femme. L'individu le mflle11 de lo. semaine. 
au volant a dit av•.>ir tué cet hom- "Ordinairement", a d!t le Dr 
me et cette femme à South Paris, Stewart, "le Dr et Mme L!ttletleld 
Maine, l'homme mercredi et la \'ena!entnous voir o.vautdepart!r 
femme jeudi. Il a dlt avoir voyagé en voyage, mals cette fols Ils a'en 
avec les deux corps dans son au- al]èrentsansdlreunmol..Ietrou-
to, depu\s Jeudi. 1•a\celablz.arreetJeconçusaua -
Les deux victimes sera!Pnt l!' sitôt certains soupçons. Je déci· 
docteur et Mme J, G. Littl efie\d, dai méme d'aller chez eux afin de 
de South Paris (qui sont absents voir s'il n·y avait rlen là d'anor-
de leur demeure, rue Main, d'a- mo.l, mals je fus très occupé et je 
pr~s un télégramme de South Pa- ne pus m'y rendre. Le Dr Llttle-
r!s). fieldeat:l.géde66anRenvlronet 
L'automobiliste a dit se nom- sa femme est sa cadette de deux 
mer Paul Dwyer et -être âgé de ans. Elle est née Gertrude Jordan 
18 ans. et venait de Norway. Sa soeur, 
- Mme Stephen Cumm!ngs, habite 
SOU'fH PARIS, 16--<U.P)--S!d- Nerway." 
ney 'Verr!ll, pollc!er attaeh~ au Les Llttlefleld étalent sans en· 
bureau du ahérlf, croit que le vol faut~. 
aétélemoblledumeurtreduDrl ~ 
Llttlefleld et que la femme du NORTH ARLIN"GTON, N'. J., 16 
médecin a été assassinée parce que --<U.P.}-----Paul Dwyer a avoué à la 
Dwyer craignait qu'elle ne le dé- police o.vo!r tué le Dr J. O. Lit· 
nonçât. tlefleld, de South Par!s, Maine, 
La police a arrèté Dwyer parce (A 5ulvre 91.11' la 2ème pa«e) 
LA LEGISLATURE DU MAINE 
SE REUNIRA LE26 COURANT 
POUS A SESSION SPECIALE 
Les Chambres vont chercher des sources de revenus 
pour financer les pensions de vieillesse. - Aucun 
programme n'a encore été dressé et on ignore ce 
qui sera tenté pour améliorer le service d 'éduca-
tion 
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WCSH-\'agabou!l 
,.,.OR- Orch de douse I 
~ CKAC-l.os ~Yénemeu\$1 
aoda,n: 
·w AUC--'-Orch. Georg" 
0\sen 
6:30--W CliH -- Kalten Meyer'a 
kindcrgarden 
,YABC--Gniat Lake~ Ile-
6:00 -WCSH-::<JouvellC!I nlseau 
Yankee 
\VABC -Columbhi ron-
WJZ-Nickelodeon 
6:16 -CKAC--A cl.wiHir 
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Mombro d• 1& UntWd l'r •u 
::bJ/:. C:2-:~!0~·~n""r:.t1~~~ .. :" ~u:.:i~ri~ 
PUBLI!.,~r! ~~"i~Î:.!"M~'î1 ~:ie~ll!c,, H s-n4 
I.E M"E.ll8AOE1!. n' e•• pu 4D&nci1Jremont ""l'O-"Uble pour 
••.enr1t,po 1raphL1u•1.qui1><n.....,tfftro••••daulH&n• 
1>0not .. 11>M1toui.annono.,:.u1co11t1&11tun ee rrnrt1,ocrc, 
:~.i:u: ...~ f.u~~~::. n~•~sllX:~~n:.11°:,~"~oni! :~~ 
de r•louttle1a11nui:e& tn&dmlu>'.>lu. 
:~ .!9EM'1?9~. 4!h,.1::e85t~gRtD~·~o~:'i. A:~~~J,~ 
f'·n1'le 4"H&n~o 1111 b11rou du NES>SAGllR oom""' •lllt ; 
TAUX D'ABONNEMEN'l' 
3 ll!lOIII 81.2.~ i:n: ......... t~:~ 
Pu J& po,te , u, dellon do la No11nue . ....,110U>rn 
1411-o u:..:. ... ;,,wto ·..-irts;k ÎoH OIN'[~:' mot. 
Londres et Paris ont 
reculé encore une fois 
gf.e, si ellt> eompre11d le g-raml honneur qui lui 
e,;t eonf;r (, d'f'IPvl'r ,!es enfnut~ et d'f'n faire 
ilc~ homnws. tout ehirn~f'. tout sïlluminf'; et: 
qui était p(,nibl!' devient ais,\ ce qui paraÎHSHit 
mf',,quin devient -irrtrml io~c-, e llf' <:ess1• d'iltrr If' 
"t;îchnon qui se se lameuk", <'lie est 1'11rtisan 
con,d~nt de la m>blei!Sf' de i:;on oeuYre f't fière 
d'avoir à l'accomplir 
Cha,:rnn <Ile' nous doit sot1Iev...r lr lowd COil· 
vrrrlf' sou~ lequ<'l ~a 1111uivui<;c foi hargMn1-,f', 
~rs irlt't-~ bornée11 et J)Al't i11l<':s. ~on hnmc111• grin-
cheus<' risque nt dr i'f'mprisonucr; il fixe ra les 
yeux de son âme sur la lllit1:iio11 qa 'il dnit. :11•-
eomplir: d,1s Ion.. le travail 11Pre~sairc 11 ct>t 
a-ccompli~semeut lui paraîtra ae<'f'pt11Llc et sou -
haitable. 
Cette faG011 d'aborrlf'r ;;a tfiche en toutP 
bonne volontil n'aura pas pour seul pffet <le 
nous permettre de lu mieux exPcuter, elle nous 
pnml't.tra aus ii df' uous eultiv f'r moralement. 
J:,p commer1:P loyal avee autrui P<'llt nous f'n-
scigner la maitrise d<' nou."i·m?11e; 1'11,!lÎ\·it(· 
Du "Portland Pte~s -Il erald" dans son {ili- eourlig<'u~e prnt d;'·vc lm,pf'r eu nous l'i ng-énio-
tion d'hil'r. 1 sit~. l't'ncrgie 1 ff'ndurancf'; l'appl ication 1111 
· lrnvail Hi, ui6c 11ot1'1> faculté d'obiwn-uti<)ll. V1-
E1H:ore lllH' foi;i lu Gran<lf'-Hre tagne Pt la vre ainAi, e'cst aequC,1•ir uuc t'xpt'-rif'n<.1e intf'l li-
Fr ance ont ravalé leur,; moh; ,:>llf's out cl'dl' et geule. q11i augmente gri1<luclkmf'nt notre sa-
out capitulé de, ·a,tl M. i\Iussolini qui a\ •ait eu ~lis!' et notr<' force. 
l'1rn<laee de leur lancer un 11011vf'11u <lHi, Ail- Il e~t enfin un derniPr avantage f'Xtri"me-
eh:rnt purfaitPml'nt y_u'il ne r isquai t rien il. 11gir ment. prPCieux. obtRnu par cette fuçon v11illm1-
ainai. te et Pclaîrée de remplir ses obligatious quoti -
11 y a quelq1ws jours ù peinf', la F rauce dicn nt"S: c'est l'inf!u<'nee qu'un tel cxPmpll' 
et l'A11glr1erre parli'rcnt d'uu bon courroucé <'Xcrcc; mirux que tous 11'11 discours, mieux. 
à l'Ttalie, informant IP dictat<' ur ihtlie n qu'il que tontes les th éories, il Mit convaill('l'f' Pt il 
lui fallt1.it coopt'rer avec elles et rêgler le pro- cntl'11î11P. Suivant 111 paroi<' d'un ,,;uciolog1!f' nJO-
blème des "Volontuii· cs" étr 11ngcrs eomba ttunt <lcrnf' · 
NI Espagne, faute <le quoi.... "l.f' rire <l'un bon lltll'ricr qe <'Oll!muniqne 
Londres t>t Pnris préviun·nt l' It alie (Ju'ellc de vrol'!ll' f'll proche et reuù les la Leur~ d'a-
deYHÎt r~pondrp ù leur ul tirr111tum dans un d?- l!'n tour jOF llX et fécouds'·. 
lai <létermin0 <'t 'JUe Hi elle rcfusnit. d 'o btewp? -
l'Cl' il C<'tte sommatio11 la !<'rance ouvrîrttit sa 
fr011tit're <l'Espaine 11ux volontnire:s et aux up-
provisionnemi•ut~ à <lf'sti11ation des Loyalistes. 
~Iussolin i prit son to,mps pour répondre. 
Dans l' Actualité . 
Entretemp ~ il antori.~a l'un <le S('!I fih, ù par- L'ESPAGNE D'HIER DEVANT L'ESPA GNE 
tir pour l'Espagne ù la tt'te d'une l.'s1•inlrille- D'AUJOURD 'HU I 
d'avions de bornhardement. Ja:t il ne r{,po11dit 
:'t 1'11ltimahu11 auglo-foauçais que •µour repow;-
ser avec h1111teu r l' invi tat ion qui lui avait f'té 
adrel>Sée de parll'meute r . Il alla même j w>qn'ù 
demander que l'Allemagrw reçilt la mêrne in-
vitation (bien qu'elle n'1>ut H11c1111 intfr êt an 
problè111P à r(,;ioudre). 
Mais 1111e foi~ <le plus les Anglais et les 
f<'rançuis r('eulètcut. r,a France cl.fei<la de ue 
pas mettre à exécution ss meuacf' d'ouvertu -
re <le ses fronti~rl's et l'An::.dt'lenc i:;p noumit à 
l'ordre i t alien de tléfé rl'r le litij!'e des Vo-
lontairel! au (;omité de 11011-intervcntiou. L 'Jta -
lie , <le son côté, cou tinnu rl'<'xpé<lier df's trou-
pes , des avions t>t <les munitiom1 uu gfnt'rul 
:i.~ra11eo et aujourd'hui, :.\Iussolini se bombe 
probablement le torse pins fièreme nt que ju-
mnIB heureux qu'il doit êtrf' d'avoir ré us.~i à 
intii~idl'r <leu~· grandes puis sances telles q11e 
la Fran ce et l'.A11gl<'lcrre. 
· Mais !pi:; 11-t.il vruiment i11timid?cij, ces 
'de11x grandf's puissa11cf's1 
Nous ne If' croyons JJllf.. 
, :\fussolini doit. son ,rncci'a ilU conM11rs 
ù'un puis:.ani allié. 
Cet ullif, e•.,,t le Msir sincère de la Fran -
ce et de la Grande-Bretagne d'éviter une 
guerre. 
Ce désir est si puissant que l'u ne et l'au -
tre nations ont fait lit it're de ]pur fier té, qu 'elles 
ont enduré pafo:mment les rordomouta<les ita -
lienne s ot qu'elles se Afmt racerochéei; av ec per-
sistanoe à tous les moyens susePp t ihlcs de ao-
lut ionn<'r la controverse sailli recours aux ar-
Itll!S.L' J\nglct errP Pt fa France ont r~solu dP 
tenter l'irnpO&lîblc-1)011r hite-r un e guf'rre. 
Ceci 11e Sl't'a pa!I oublié. Lorsque la guerre 
viendra, ei ell11 \'Îcndra tôt ou tard, ou se sou-
11icn<lrll que la F'runce et l'Anglete r re auraient 
ét.é justifiables plusicul'il fnis de l'f'(•ourir aux 
métliodes clières à lfosso lin i. Elles aurai<'nt Pn 
:r:aison d'adopl i'r un e politiqllf' de l'i'prPsuillf's 
et de mettre l!• Duc e au défi ouvertern1>nt de 
s'immi1icer d11n!I les affait-es inth icurl"il dl" l'Es-
pagne et do menucer lPS in térêts vitaux fra1~-
ç11is et anglais dH11i; la .\féditerranée et on Afn· 
qu e . II restera toujours à lf'nr crédit qu' elle~ 
ont cherché <lésP!lpérément à sauve-r la paix, 
même au prii de duri>s humili11tions et le mon· 
do ne devra jamais oublier le rôle qu'elles 
jouP.nt actuellement dans la pha.<re 1>ré\iminaire 
de ce qui paraîi <le~tiné, mal1w11rcu1>em<'n t à 
devf'11ir uu e catust r ophe mt1.jeurc. 
Il faut de l'entrain 
pour travailler 
Le plus souvent nons trouvons notre be -
:>~~~~IL~- ~~~~ic~11l1':i!ii~1~f:::1::.~c ~~:s~~::o;i : 
signati-011, sans entrain et sann gu.îetf. 
Ou ne sanra it eomprendrf' !"E spagne 1l'uu-
j o,1r<l'lmi et la tragédie e,~raKuole si on igno· 
re l'~;spagn<i du pas.q?. 
J,a guene ei,·ile espuguole t>St ufr dl' 
c<'nlcinqua. 11t.eans<lel11ttespolitiqnc$ClM-
ciules. 
11 n'y a jamui.s f'U <le eJ,11s~es morPunes 
<llll1!1 ce puys, qui 11'11 <'U (JUI" <kux c]a,;se~: 111 
peuple misfanble et nu!' u1i~toc1·A1ie très ri,·h!'. 
1/1':.<rpagne a toujo11~ ,'.,t{• p11uvn•. Bt l'a-
rist()l(:ratii> l'HJHlt,!!•Olc a vl'en sur ce ru.'·~ pau-
vre 1'11 l'e .xplo itHnt <lu.-Pm!.'nt. 
Le niveau m11.tériel de l'existetlC(' du peu-
ple et son niv eau intel lect u<'l sout <lerne11rl.,:; 
Honnammcnt bas. 
1/in crtie !le la das»e riche a rl'11Ù11 impos -
sible toutpro)'.!;rèi;iuteJJect.uel tt ,\('onomi( iue en 
Espagn e. 
L'Espag ne a. toujours 1>té le pays rl'~~nrop<' 
011 C'Xi>1!uit 11, -pluR grand non1hrl' <l'illettr<;s. 
L'a i,;ricult u re a toujours Mé ai mal eom-
p1·is,,, et la terroi;;i mal cu lth·?e- qu"' lu farnin<' 
a contit111f'Tlcment r1\g11é en RspHgne Il l'hat 
eui<l6mique. 
l,e i:;om,.sol espaj!'nol <'!it Ir~,,; ric•lic en rni-
uéranx. Mais son ex1>loitntio11 a to11jonrs ft,i 
entreprise par <l<'11 étrangel"ll, surtou t des Pr.an-
çals et dei; A11gtai0i. L'Espag11e, tLU point rlf' vue 
iudustricl. as.t i.ntP i;orte de colonie des J)ui8 -
.,;an<!eS l'Uropéennes. 
D'ailte urs , les Espagnol~ ont toujours pro-
fessé l'horreur du t ravail munu('l. LP fléau df' 
l a meudiéit é a toujours été grandi1,.,;allt ù1111~ 
la péniusule. 
De sorte qnlc' l'industrie la plus 
ie <lanK l'E spagne de tou1-J les tf'lups a 
été la mendicité. 
Gruins de Sel et Glanures 
Aacun pays n'a uue politique ('xt,lrieurc 
phi.; ,·acillaute ni plui; pitoyable que l'Angle -
terre. 
Une amitié r<'froid ie ne vaut pas mieux 
qu'une fl eur fa11fe. 
Qui ne song-e qu'il soi, quand Sil forluue 
f'i:.t lJomw, dans le malheur n'a point d'.iunis. 
Si le di11.blc {·tait or, il cleviendruit mon-
naie. 
,Te ,·is contcn l tl<i bil'ns dont je puis me 
pllSSel' 
Que ne f'.ait-011 passn 11vee un peu d'en~en~? 
la()!e oul ,:.,1,i, solrlPO,•~ h• jour mf'-1 >1ir ~enslhlo, <i'a1111ù, en aunée, d,:, remr•rcier l<.'S nfll, irrs Pl 1<·1< 
:•::t o~a~~:;~:111::llt\:~:~~~r:r~ ~~::e f~!n i~~::~~~~~-au point do : ;:::o~é~leg~~:u~~~,~~,:1:u~t~e~1;,;;~ 
Th,8 ,cen ta in eis d<> iettN,~ rlH bé- .F.n marge du Congrlls du Par- moign ag-œ de !élk!tat'.uus et d<l 
néff.c!a.ires reeonnai&allts démon- Ier rrau,;al~ à Qnflbec, il f'.>enl·blc 0011>1 sou,twils. 
trent la. ,·?rité du vieil adug ., : 1 oue c,Ps u~s,;mt,U,t--s national"!! ne A mes cvllègue5 du !lureau gé-
"Celu! ,qui ,:tonne prou~;>tement, >tO!lt p.as a~sez tr,\r1uente3. D('fl nér:il, Je fflltnTe mes plus 1Jlw·ère11 
~::~\1!6%~:~,1~;1~, ,·::~1!a~r0:; ;;·~:8so'~~-i 9°~,::n~: i!.s:;;:.11~; :~!'/~~~i :;:~ts~t,i'.: 1:1111~!t'';:~~ 
étnit ~ouvcnt 1·eudu à sa dcat111a- nous voulona r.onaen-l"r tea fruits pour mm en (·ot.tr- d~conatnn_·t> 
tlon ln1ntalne ,11,vant eelul dl" c·om- ds ,.,, d~U:dônio Con.grè! oîi tur ent et pour l~urR bontts il mou égurù 
pagni~ f-alsant 11rralrlc's dan~ la adopt~es umt d11 ,r~o lutlons 1m- 1,1.u cours d1,s vingt -cinq ann~E'tl 
localit(' mémo oû demeurait le portan.lNI pou~ notre avenir? ,1111 v!cnnon.t de se tormlnH 
d,Munt. Il eu fut dl! même dans. Nous "" 1,ouvon~ rntendre +'1100· Dl! te lle.; ct,l!uonstratlons sont 
I 
to ates nos autrt'* tran~actions. ro v!ngt--.::!nq o.ns, ,.; uou.<s '\'oulon11 ~"" gr!l.nde ln.spirat1on pour l'a -
~101;éf:i~r~~u,:111~~:1~~:~;: d~:m 1~;: ~;::\ 1;~1u.u~~l,1,~b:::1:ss~:.. r:=~.,i~,~~~ ,:et:~;·;,)~~~~~: g~-~1si,r~~e;n:;:\t::~ 
.qu" egt devenue une r<!putaUo,t los. ge du succès -dorlni1if et perm:t -
nationale; notre Société, est J.a C'onw-è" fratt'rn<'ls nent do l"Uuion Saiul-Jea11-Bu11-
n~all~a1io11 su,pr(lme des rê<\·ell les L'Un io n Sn1nt.-J ean-Da,plisLB <l'A- ti;i.te d'Amérique. 
plua dor9>! de sea fondateurs. moér!que est mnmhre. dep11111 de Xécrolq,oifl. 
Cub~e des .,i,•illard s longufs aunée;,,, ,:le,i <lltrérent6 n ,,pnls ln dernier Cougrès, 
n,;ginal<l Gngnon. 4 uns, <le l:1D, rue Park . cette rai'l!le ennti nue eon ocu- c<>ug:ès fratern.,b: "Nmlona. qur>lques mllliers de aoctétnlr611 
1 
;re, do .el1arit!\ ch1étlenne et de Frnt .. rnaJ Congre,,a. of Amer ica 'IOlM ""l lais~{._,, 1,onr un mnn,le 
L'Union St - Jean - Baptiste ~:1::~::~ti::::,r1~:~1i~~~~èll tue: f:!~t~:1:~r~a.i 10~;!:re;ewr:~~~ ;i~~:.~\ .. é~:~1('; s 1 .:~,~~ ~:: 
doml-mJll!on de dollars- --ont été aenw t1t !es svc!étés fula1,11i.t a rai Rureau i;~uéo"al actu!'l des ami~ 
Rapport du président général M Henr1-T Ledoux ,::llstnh1\oées au ,oure de sou exls- res en Nouvello-~ngletcrr~ :-.~w 1Ea,ouff do la Soci~te ta isaient 
lt, "sieur11 1 •urns!o d1 v_1t>nl protulnt,r ,~our ::n~~~•~lun~r~;r:~ .~!e:1~'~~: 1;1,~: ~~~~a }';a~~:~~~?~~g:; :t"'" el ç~; ~~c'1;11~!e ~~~l~:~:~~nf~n:::lra~~; 
.,e::.~ ~t,~~él\ d~: 1~,Ei~1/~~: S~1 ,'.~'.: 1 !!!. ~~!~r~~;!'.o~e 1);:;~et~;u:;!J~;~t~:; ;~!~'.nf~a~!~ it,~~~a~~}::t~t>"";~:,1; ~.~~~"!!~'i;~~r \oeu~11:'.;.~:\t~~an,~~ ~~~~:~";.,~:\ ~~n~r!~:;t ~1: i::o;: 
~=~~ /~";ill:~~~~~~:;::•: dec~:t:-:;t' :::;i/ai~u:~Q 1~~:-~~'" ~:: :~t~: :~: :::1 ~t: !~~~it'~~ 1:10:i:~ d'exis- !~:,~~71ca1 tf!t;,,!;:::;;'~~1 11:~n~ 1::: i:::t:"'~. lè;:~ ~~; 1!0:: 1~,~!0 ~! 
.\kt~!l,llchusetts. "<"!Ill" sé~ulai_1r:· 1 t(, pour se mettre à labri de 1. 0 .- J,.,8 dltrérents F.talH coplcnt dltrérents i<;ta~s et au t":ougrèf! des l ,ieusemPn t. Jeur mémoire . 
::~~: ~;:~~:! :l:~no;iu:~:s;:i;: ~:;tet~an 1t:;~ ~~~u!.ttendu 0011 :!'111~-!: :~n;"fe~ ~~.,:Sèg~:~=~i: !:!~3~~'.\1!~~;::s :0t~d~~~1!~m;:,: Le nu·~ ~';" ;!iz;: t~ eoumetlla 
riche on sounm,r,1 ~e .f(\"" et de , ,\pres le" _no,mù~euse.s. année~ de l'Union Saint~<ian -lktptfsto lois tavora,ble3 à notre d-{»·eloppP lllX délégu<"s plusieu rs amen..1<>-
voynges nnx 11"-YS d Ur1<1nL Ceftü d exl_,'.·<·m«. d,e _l Umnn Sarnt-.Jean- d'Am.ériQue pou.c Ja prolectJou men1; c)].,~ eombuLt<int les pro- .,ienls a nos ,Swi.tuts et rbglementf;; 
,·)llo .est eujonll-.l'lrn! !,c ehamµ Baptisrn d ,\me•lque, 1_! pourmlt <lea vieillard~. 1.·011 aurait pu jP.ts qn! 110urtalcnt nui re cl can· l ll<'lQues-uns ac,nl le frnil de l'ex-
d a,.l,on do ,lllUij de .qulnz,· ?eu t~ b!en a<'m\Jl,i-r presque rnipossl~le erolro .que le jou~ n'était pas é,lol- 1 sec .de ~éri,•ux embarras. pérlenee des qual.r>1 dern i~ros .an-
::•'•;~~:1:80.!:1;~~ :~u:r~~~r l1~c~~ :1e :f e9~!~:r "~~r::1::.~ x rl .:~~:~ ls~ ~;~éés°'~a ~";!! vl:~7, v~~~1~!'~e;;. pr;; icr: -~u= \1 a;,~,~:,ni~,t d;t:!:1é:; 811~i"'" ::se!i r1t!~~I! à s:; 1 s:~:"1; ;:n~ 
~~:l,X \,e:t~~~l\::~~:i:e~:,. (i:.~ ~, : 1,',!, !J~:n ~~~::é ~e: ~SII 1,/ec:i;::~ !fl~~UClO 1;\~~/e~~ ~~:~~= :fe~ll.)~~ ~~â~(~UaV:!le~;~,r~.~&pr;~~:: ~r::~( ~:!~S i~!l~ : :1/•::i:::/~i;~r~:~ 
fl-c! ..rs )Wlés et <'<>JUJ>éLenu.. >lal.eui !h' llart tor<I. huit nouvr>uux Con- ,a.1 nous. ll y a tant de11 nôlrf'q tenu~ di! certnins membrflll de l'U mlt à cuu.se des <lé<:islons des 
~~~=td:ri".~~~~t71:,::::Z 1~~!~t ',:~~~ wl:~~~:~. ,·~ial11~1 ;:~alrc, ~o 422, i1;1~cs:tn~s~i'u::ia:~: ~~u;tr~';:: .:'/: 1~6 S,~;.,~1 ~ee:;~ .. ~t~!~:é~:~~a::'.: ~ 1,;•;n:i';~'~1 ":i ·itr~'.' ~~11é~~=~so ~:~~ l .fcoles \Jlllngues et dPsservan près de New London. ( onn.: du~ c·ompatrlotc .. qu1 out à coenr • léo 1 . <I M· i 6 Cl Id(, . t' <:t Je 11,.,11 al au,·,rn 
~if ~ïiiii ~il~{}} 1g~!f i.f 1iii!f.f t~iii~iii;j 
~~~!u~,c~~~1l\ &(;t/~~,:~~'l~~~~ie;~ d"c ~ !'i'1~'.:iui-\i:athlt-11, No 4~~. ~;nf~~~~t1~,~1~ ~e~':1i°~~1~;eded:~~~ ~~:t~~~';.~::~;1,~tfo;,1~~ "~r~t~~~ 't~~~ ,~~;:dl~l~i~s ,~.~~:~~·~ s!~a~:,ii:::: : {~!7  ~~:~i;~;:~:'~~~1:\:~ 11u;: dc'r ~L ~J\!'~'.t'!:.c!ii:: • No 429 , o. <'!'14~ tnul !lH 'll)"illlJlalhieij, a. cttu- vletolre prourn d'une manière •e. son acrif f'l le nomb,·e df' IIPS 
:~.~1:d1~~\ 0\~;':~lf~~::: 94·r,:~ ~··;~ntr•l Yf~·":·~ 1. so J 1 . ~11:!1~!~t1: ::·,;~::~a~~~tîi1:~:i~ :~~ ;;;:~~!~:}·1~ ~1!~n:~l~~,: f:1:f2~; 2~~1~{r1!~ ::i:~l~::unay; .. ·:,;f'u~,·::i: 0~f 
::; .:~i!e:nll~~i::~l;ll~frl~::~.:~~ !:!!·:!la!JS~~l1r:;· ~~r:1•1~"~,·:!: glor1BU u~:;,:l•";;;· l'froli, ·~ <·nt. Rq11f1ws rl'lnltlllflo11 e:\:C ,;;~~::~/1,,sà ~:\\~né:r;,~,::~ 
'f~Jf j; tf} ~1/t/Lf J\tJ~{h~l\\{:tf J}.~ 1it~It€:ii [tI}t~Ft;:I· ~{{ tf!t~~~ii!\F~:f~l! t:f {fy?Z::!f.f i~lf Ji 
me de tm,11! luat!on financière e1<t doue tout à ques, font leurs prcITTe~ el, do a,·courent dan ~ lHs Yliles où OP pnss·é, iléJà tout r;,mpll dü lnom-
La ra.rliatlon surtout ln radia - fait notahlB et doh <'Ire une sour - juur en jour, noul! sommes ,heu- T.if'llUenl ce~ réunions et a1,plau- r,b~s st de do!re. . 
ti~n !nfnnlîle. ' est encore b\on I ce de ph,i~ir et de fierté bien lé- rl'u:ri: de constat&~ les suf'(;èe de' dluent a.n::t hrillnnt!'s éynlullons A la fin ,lo ,:e -Con~res. nous r,... 
~:~P é;t :,:\!é;:h~:·U!\·r?.".\ ,;''.~o;;~::: isîl·~~·~"!"~:: ;:1~!!:~~1~','.;~:: nt une ~~:~irq~~s 11~:r;::,~e~I~ /::~::'.\~ .. :o~ ;11:·.~,::,ri:i:;\:~:~}t~o~t !~ ~!: ~7~i:nt:r~: :~1::ict~Z~'".i,, al:eegr:',~~ 
seront !1-ll!O<;érés aux dé!N;uéa <l"I augm. entatlon trl>s satlsf.al~a1H<'. cl,11.-t<ans les ""' "o'.1rs et lu pro- ·éunlons 011L été marqué e~ d'un dcur de nos l'ntre-vrtsR1<; uoug ,,... 
ce Coni:r{>s .i.fin -d,. r,,<1\ulrs c<:1!1<R .,:,;.,,·e-pté touu,rols ta Caiue !(obn~· tect!on de cetto <'a,,.,._., e,Hhoo,,\asmn (:!Olnant. L'or,nnl- mu" .des ctro:·w, nouv,•11.ux pour 
perte d<> mombr6!1 a1 ,~rOC!r11:1: r:ilf' Du 1>.lug en plus, noua r&een>nK 11at1vn <le -chn~ue rnucours -rail ror1va,ncro •h•• pesstmh<l<'K qui 
pour l'nn•nlr de notr<' :Sock\t~ ri L'<!vu\uat!on de- nos Cf'rt1fka.ta de (:us Jeuno1 go11,-1 ,les D.lfiNI\IUK hona..,ur aux r.omltl'iK locaux d&S ~1am1uent rlo tot en J'a-.,•nlr; n~u, 
~~:ri:co;:~:.~~~~:. d1~ :;:;:e 1~1:~:1;! 1 ::~~l~su,::~,-~u~~e!~nt\!!·o:eo 41_1~~; ~~d~"\'.'m~11~:~~~tl~~6et ~es;:;~1t~ ;~1:\~P~\~;~ Y o;~c~:ic,l~!\~'~l.a~: ~~~:lr~~~n~~,;~a~~::;l~~~-,. J.6,..~~: 
du dt•Ynlr de,; memb'TP~ lntére@s6.« i,ou1: c<>nt. vous rem'<l.rouer!'r. <1ue, leur a 1,rod,gu.le. 1 ... ,ur11 succi·H Pt sui~ ,·ouva!,1cu -que lo tral'all ,,er- r!,1u .. noa m,11\ers de t..:>ttt11atr!ot~ 
.au succès de l'Union Ra!ul-.Jean-1 malgré 1,.s rléeès 1 1\us nomi,rcnx, leu,r r<'<'onnalss~nc<i nous sont alstanl o,l ,.àM ·,le notru maitre de!! d"" F.tats-llnh<, 111-lln que luho 
~}'.1{! f l1t}t~:\~~:f;. f ~/1\{~f~·'.{f i it1} i}~}{i~~:.}Jf 0i1;f ~ il\ï~f~i~{[f l ;tf t !iJt~1Ltl?!J~t~ 
s'est ufftliOll ii l'Union Sll!nt-.l<'IIH· ""s. J..e l!lHTplus au-ofos~u~ '(lu 100 'Les ;io!llclUttions annuellPR 1111 équlpes ~e multlpl!cr et lenrK eon- HaiiJ>Ort du 1~kur de la Caf,;. 
Ilapt\ste <l'Amérique. Cette tu~iou JH111r cen t de s-olva!J\lité est _<l" secréta.Ire g&nérnl ,Po~r le ~'<,uùff cours an11111,ts continuer 1,_rng- iw <le$ \' ieillarili< "" ,1,mt or-
ajoute à l'<'tl'<'ctit tle notrn S<><·lété $1.7 78,119.25, uno au11;mentauon dc>i 1,rnt~g.!s pnrt1('u!Jers -rappor- ten111~ encor\': eea .organisations zf<\nio c·oni,r,-i-s tl'nll il 1'1t1ll'm, 
un ,groupe important et aPtif et .d<' $452,li87.07 depul,i le dernier h,nt uue molsaon qu i ,·ar!e selon sont un d"6o.:or extérm ur D~Cf'AAal- Ma~s. 
montre son f'mprlae dana Cl'llc, Congrh. les con'<lit!ons tnr1.,~trh1lle,; m&is re de nos Jouu et tout à l'11on- · _ 
localité. T,.a {'aluo infantlll', uvec plux les i,ic,11fa1t11 que 11011 jl'1111es gens q&ut· do Ici Soc11<té qu'f'lles T()!Jré· Monslour Je pr~s!<knt, 
Je vetu: f/l!kit<>r 1 .. ~ membrf's do $90,000 à aon crédit, ,e&t dan11 en rnt!Nlul eo11t la réeompcnae lm- ,rent'"lit si !Jlen <lt si lliguernenl. Conn·ères délégués, 
de notre Corui.,•i! de NorWi A.dam~ 1111~ contîitiou eu:eptlonuclle,m~nt méd1n.tc de ceux qui donnen t si l:founeun; C'dl la deuxième tob. dBpuls 
Qui ont trn,·allJé avec tant do pa- farnrable. On ,,.-ous proposera do .géuéreusemcut. 'Les nombreuses L& gouvernement dfl la Répu- ma nDmluatlon au i:,oate do direc-
Uenee ,et de ?.èl<' afin d'obtenir faire ·Mnéfh:lc.,-d'u nP pa':"\!e d•· vocatlon~ ~auvegardées , los <eeu- bliqn& r,ranÇ$ISH, l'unh ·<'rslté- 'Ln- tcu r ,::le la Cal~rn des Ylelllards . 
cette fusion. Il ..,.t regrettable dn eeUe ré!len<i les enfanl8 tranaf~ laines dP cnur.r d"étudm ·11ru!on- ·val, l'untve!'Bité rd" Montréal. ont qu'il m'P~t donné de soumettre 
conslator ) fi grantl nom,bre de so- rë,, à la clns~e des adulle11. ,La ri- gés jusqu'à maturité. doi..-enl rc :1onnu il. tour <le rôle If' travnl! aux délégués des Conse ils ,::le la 
c,étés -qui attendent le jour o\l la çhc~se de la Çaisse Infanti le <lo1t cr..'er choz !es donateurs un senlî- immense ,:le l'Cnion Saint -Jean - SoclMé, réunis en Congr<'s géné-
ba11queroute est a lAll'""S portc-s 1n~pfrer à n<»i mem'hn"'l uu renou - m~ul ,de, l,~itin1e aatlstaclion . BaptiKtl! d'Amér i-Que en fa,•eur de rai, un rapport des act11·ités de 
aVJ9.Dt de -demanrlcr à l"Union \ 'N L\l de zl:,1., ù re~rutor le ,I1lu11 tôt s11·~t,1nt lorsqu'ils enlendont . ou la langue françaiso au:>'. .Rlats- cdle Cals8e. .J'apprécie haute -
fü1int-Jean-Baptist<1 d'Amérlqne pos.o.îhle de• millierfl <l'enfant G peuvunt lire le rapport du .o.:liroc-Unis, en déeürnant à sep! de ,;Rs ment cet honne11r et je forme le 
de les sauve r . Notrr Sud<\té s'e~t pour assurer daYantage l'a.venir U'ur de la Cflls,;p de l'é<:ol!er et direelewrs d~s décorations ou -des voeu qnc les indications données 
vue dans da n!',,.essilé de refuser ,::le notre Société. co11~tal1>r tout le bien a«ompll. -deg,r(:~ honoraires. :,,"'otre granda puissent contribuer quelque peu 
,-crt.aines atflllatlons; malgré tout La Caine ecnlral e ,des mala- t.Jonw ~ rmtinm,ux Soclélk. 1)-Rr ~on l)rogramme d'ac - 11 faire mkux comprendrn touts 
l'amou,r maternel <zui la <'ara.ctér !- dRs. ll'n\oo aux amem\Am<,ll\t9 Au coun de la 6emaine du 27 t!on soc!o.le fra11ç.aiee et ,·athotl · 1·..xcellence do eet\e oeuvre de 
~~tP!a:~=~-e l:1\~n:e.i;;~t!tr~: ::::,1~ ~~ ~~~::~: ddee J~d~;:r:r! 1 f:1:~P~:i! '~!:a~i: 1:!·,~~ 1~e: 1:i!:1 ~!~:· <J~,t~~~i ~qv; eor:i::n cl:~~t:~~: :a~~~1~~1~ c;;é ~~~l~0!e~~~~:1:e'11~:: 
fl('r le. Intérêts de Si'~ m;:,mbref' .a ,·n <:<a ~serve uugme11U!r de me ()ungri:!1-de la Lanl':ue /rau- vaHlent. d. la oousarvatlon ot à la puis bfPntôt v!ngt ans, en façeur 
dévoni<fl pour ,•enlr au ~Ptou~ de $4S.~I j,85, portant son actif à i;a!~. ne nombreux vrlnc;.'li de pr-op.air:ution de la -culture t.run- de no~ sodélalres âgés. \ncapa-
ccux qui auendcml trop long- Sl39,2~2. 1 5. l'l:'..gl!se, dt>è-1 Cl!nlalnes de ,iirôlres . ça.Ise et ,l<l la p'hllosot>hle Clltboll- hles (ie subvl'riir à Jeurs J,esui11s. 
lumns. L'beure a:e,mble V<'nuo pour S<'nlf> la .Cales(! .i,:~nérale aouf- <le~ roprolo!ontants ,::le eoni;-:,,î,.;a-<rue daus Je monde. Ju renouvelle atrllgh par l'h,rortune, ,ans res-
1 .... .1ociétés locales d'entr,,r ,~aus rrs d,c pénurie: d<'s ameudem..,nts liuua ensP.lgnantes. des mllliors me,i rem .. rciements ù <111i de <irnlt 90urceo. et sans soutien naturel. 
le. ntoW\·ement d'1ltrt!Jat1cm <1ui s_e sc,··ont J!roposés .\ ce Congrès ann d~ canad!eno.-trançais et de Fran- 'J)Our cette géné'"euao attention; Fon déo au Congri:s de Sprlng-
ru,t sentir par tout ]I' paya. l1u 1 (\e remedler à cett" situ ation. <:o-a.mêrloains a.,rourus de ,toua eelte appr(,,:·iatlon de noa humbles flol,::I. Mas~ .. en 1918, grâce à 1·1-
scin du •'4'\'at!onal Frarerna l .Con- Les m"mbre& de l'Union Saint- Jni ;oins du Canada et des .Etau- efforts se.l"V!ra de stlmulanl .p0ur nltlo.11\'e philanthropique du se-
fg,~;:!ifi:~:t?::'i:~~:~:i'~:;:,Jl~ 1· f~t1;E:::llf:: 7i~~~:~d:tl~~~ ~f0,;F;v}r:~~:; ;~~fr~ ~ / t:i;~ ;;~~i~:~i'.1Li:~:~~:r~:~~!::~: et r;~~~:d:t~t~r~:~!~~e~·:1:::i~~~ 
nous eou~tatous. cett e annPe vlua tion finan<"i1'rf' <le leu r aBBoelstlo_n les journaux des ~mts -Unfa cl du L'aunél! 1~36 marquait un quart ussistance au · membres ,;gé,j dans 
Pornquoi~ Est·ee p1U"ce que nos travaux 
courants manquent réf'l\cment d'iuté~t, ou 
n 'est . ce 'PHS plutôt parcl' que unus ue savons 
pas los envisa ger sou.s lf'11r \'éritnhle jour f 
Lit vérité, c'e~t . que notre vue est bom~e; 
nous eonsid~rons notre tùehe en f'lle-mêm1> 
comme si elle Hait nnc fin, alors qu'elle n'ef;t 
qu'un moyen, <idui qu \no us permet de remplir 
notr!.' mission eu cc- monde . 
Il y a c-xaetement 144 am aujourd'hui (JUC 
}furie-Antoinette fit. faee à la mort avec cou -
rag-f', et son messal!'f' d'ad ieu, (Jlli est gar d(. 
p.récieru,;emcnt i1 la Hiblinthilquc :\1unidpalc de 
Châlons-sur-}Iarne, est particltlièrement ad -
miré en ce jom. Ce messag .. écrit le 16 oc -
tobro 17D3, ad r<e!'-~ft à ses c11fH11ts, est conte1111 
dan s Je livr e de 1wit'rci:; (jUC possè<luit }Jari f'. 
.A11toinet tc . C'est 11insi que. qu <'lq11,:,~ l1eurl'A 
seulemf'nt 11vm1t sa mort. elle t'c rivait Ms mol,; 
"A 4 hcrnes 30 du matiu, mon 
Dien'. AyPz pitif ,le moi. Mes yt>11x 
Hont pleins rle lll rmes, et jf' pleure po ur 
vou~, mes paun es. rhrrs enf1111ts. 
.Adieu! A<lie11! }forie -Anto inette." 
~:isi~r::;:~~~ 1~·:!i:t~:!~itr~:;; i ~!c!\ ~{'~l~~:7;:l!:~t ~~e ~of~'i! ~:~~~\i: ~::n~ e~ --c~:s r~:~·l~:~~ ~;ét~1~~1~, ~:r:r ~: "~.:t: 0v:~:1u; ~~r1~~:11e~~uE1:!~n~~'. ,i~t~:e:a~:~ 
aux <>n:aulsalions -plu.s 11ombr<'11- rl<>a annéos de •·rlse <5«mom1qu11. Je <léilre Tout ~lmplement attirer rovlwu r et de votrn pNt!!ident &"6- leg êpoual'e et le~ enfauts des rs ~\ ]llllfi P~i>laaJttee. l(.e ~Otlt. ,l~ !,CH 1,écJamntlODS morrnürea ~t t•u,·pi·e U!\I) foill \'Otre auenl!o n nérn l t'OULille mem•b~c-~. du ,Comlt(: 1 mBlllbTBR iléc,f!dêS bénéficièrent d.O 
ad 11 nl$tr.nt,on. en ces joura de J<!s demandes dQ bé11éflct'll en rma aur la magni fique repr ésentntlou exécutif de la Soc1-t1ti,. <: e~l un sa prote~tton. p11n,Jant quelqU<'S 
frunco-amérl-cahw à ce Co1rgrè~ éY,éuu1n11ut .R88ez peu onl111u!r~ nnnéQB, tou t nlla biun i,t la Cals-
LE ROUET DE LA VIE ;~tsu~-~ent:~e l~'\~~~~1~~11~~~/1~~; ·~:~!. l~:l eM~!n~r~~~~Pt:c:r ~~: ; !~01~o~~eu,1;~~e~~:1~era!i~~r!~a~,1~: 
d'Alllf'ri.que. Votre Sn:·bété. au commémurer cette <late d'un e ma- Le jonr vint cependant otl lCI! dl'..-
Quc files-tu, cour>1 ùe cette semHinc gtorieu11e nl<'ire perrnnu~nte furent sponta -1 mandes d'a;;siijlance se mu!t11,Hê-
S'agit -il <lu labeur <l'une profession1 1<:n 
se bormmt à là cou~id?rer isol éml"nt, 011 peut 
llrriver ii. s'en 1:-isser jns<Ju'11u dégoût; mais. 
en cherchant au -delà du geste iudivid11el le but 
général de l'c11trepriHe ~f'l'Onile, on re<'onuail 
l'ulilit f du modf'Me rolm::::e quf' l'on reprt'isen -
te pour la bo1111f' m:-il'Chc d'c-n!lf'1nble de la ma -
oh ine et la fic-rté légitime de cette constatation 
rend de l'e11trsi11. Même les métif'rs d ~clar~s 
humbl es ont lf'lll' incontP~tabl e ~randeur; rcs-
seme.ler des chaussures. n' est-cc pas ~11rder la 
sa11tk, peut -être la , ·ic de 11es elieuts, e t J)ar li\ 
~ollaborcr de loin Il. tout c.e qu'il,; peuwnt fai -
re de hicn t Ba!.ayer la ehau ssi<', u 'es t-l'P pa,; 
contribuer à la propreté, uu bon renom de sa 
cité? n'<'8t-Ce pas enlever les "pf'lutes" sur les-
qu elles ]Ps impotents. les .ftour clis, les gens 
prc S61'.is risquent de glisser, 
Voici une mère de famille a-ccablée fip h1-
benr: cuisine. ml'na~e. ('Ontnrc ab~orbl'nt. jour-
nellement son temp s; ~i l'lle fixe obsliuémrn t 
M11 yeux sur les détails "manue ls" de i;cs obli -
1:!"ation~. 1;i elle ne voit (,IUC' ~"" eo.,;1,;erolc.~, so11 
Qal.ii.,. BOn d&, elle trouve son horizon bien wor. 
Alor s, ea lw e et t1tnïque, elle affronta !a 
iz11illotine. Il H'cst pas n l'ccssai re d'être l'11mi 
des monarohies pour admirer uu tel couragt. 
et c'est po11rq11oi- républicains, royuli&tPs. etc. 
- ~o reudcnt à la IJiblioihèqur }fnnicipal e df' 
Châlon s, en si g rand 110111Lre haqne uuuéc, et 
y admin•nt. le 1>1·{\ej('11:,r; volumt". 
Lf' 11lu~ tri ste, e'f'!lt que- ce rneStl;R!l'f' <l'adieu 
~i pMthl·tique ne pan ·int jHmt1.is aux e11fllnts <le 
M:-iriP-Antoin ct te. Cc livrf' de prihcs awiit été 
imprim é en 1757. et ne vint Pn posse~ sion d<' 
}fttrie -A11toinf'lle (!llC 20 ans plus tard . 
Après l'ex(>cution de ectte df'r n ièrP. Ilobe:,-
pil'rrc ]{' tint eat"hP dan:; sou lit. mail<, vil' timl". 
!ni aussi de la Rkvoluti on. il de\'ait 1rnssl'r f'II 
d'a11tres miiini.. C'est fil 1885 qu'il fut remis à 
la Bibliotht'que de Chfilons. c··~t un ml'n ·eil-
lenx spK'inwn ùe reliure artistiqur- que bien 
<les amatf'urs cvuù•itent :iu eour;; rlf' leur vi-
site, <l011hlP <l'nn Înt;i·èt lr:Otoriqut" !pli ajouf t 
cucol"e ù sa beauté. [ 
.Je1111e fille, que file1>1-lu? poui· l"<ll'ment français eu Amé- nées et je Mu,~ heu,reu". au 11om ------ -- -
.,'\ ÙI JIOrte <le ta clrn111nière. r!que, tut. conttammont "n é"<"I-de mes collègufü el en mon @ro-
J)aru les parfwn,; et la huuit're , d-en~e et c•,cnpait. un pou ,par- pi·e nom. d;, saisir cetlt> Ol'-C.aston r A suh-,... ~ur ,,. ~ rau,.l 
Qne file,;-tu : ~ur ton ro11et, toµt. un rang dont les membr es 
Tout ,·ieil!ot l't tout d(,sur1. doi>·en.t s'enorguelll~r à jusle tl -
BellP fillf' aux pÎll'<..·,u,; (\e ciPrge? tre. 
,Je fil,· mon 1-oilf' dl' ,·icn)!r ! . D"autre part, les Franco -arn,oSrl-
Quc fiks-tu. ~;::~,,~~ !~~~~~. :\ 01~t::0~1:~1~ 
,Jl•m1r femme, ,pN filP.,..t11. 
Qu<'llf' est (•ett<' flamme divine 
(.Jui t '1>uvir011nf' H t'illumine, 
E L d1rns les ~oirs tout purl' umés 
Quels rêY~:,; inacco11tum h1 
l''ont battre to11 coeur. SOI.l'i 1u Ulousc ~ 
-Je. filf' nrnn vuile, tl'épousr ! . 
Quo files-t11, 
Yicille femme. qur filn; .fn ~ 
Sous ta nwin rebelle qui trcmhh-, 
Qurl !Ï! m_n:;t?rk'llx s'u-;semhlit' r 
~lf' . fais -tn drn10.1cu11rbantie front, 
\ '1c1lle femmP a11 n ·gitrd profond. 
.'\ ux .,·eux rui ;,.<;..Jants COlll.LU'!' tm fleuve 1 
o.u~. J1,u~~ ,convent1nna .o:énéralee.
1 Ahu.n~ouuées ,partout alllenu en Noo1,•cll~Angleterre, ces ,·onveu-
t1on~. au lieu de pérl1·llter dang 
le Connf'rtlcut. romme lant d'or · 
g11.11l~11liong -du genre. somblc-nt 
prRndre uu rega i11 de 'l'le 11. m<'· 
sure que, ks "-HUéOII a~aneent. 1L.a 
decn!l:!rc, qui fllll lieu à l'utnam , 
dans J,, mois ùe mal de cette an -
née, tut.:-oma :,quab1e et par ln 
nom:bre de d-é]égué,; présents et 
par l'enthousia.~m,• qui y régnait . 
r "~ réunions -011t fai t un bil'll im-
rnense à nos com,patrioln~ ,:le cet 
Elat , letU'ln splrantp lusde, ·un-
fiane"' et&ccentunnr. lo 1>rn11rils 
AVIS 
AUX TABACONISTES 
DE LANGUE FRANÇAISE 
Sl votr"' provision <le OLD leur ~ pouve11t demander à cha· 
GOLO CARTOON BULLl,;TINS quo mag0.sh1 de ,::létal!. 
et de Blance d'E utrée est épul· Nous seron• heureux de vous 
Rée, Tous pouvez obtonlr u11• en,·o)·or le nombre de cartoon 
nouvelle pro'l"lslon en nou~ lélé. '3u\le0ns reQ11ls par m~Sl!ager 
poonant Immédiatement. spécial. Pouvons -uouB sucgé-
11 est presque impossib le de terqu,;,vouagardlezune provi-
~1~;:~rd:~~/ê!~t~~! ':i~~1itr:;; 1mn suffi sante de Old Gold Cl-
a!scz grosse et d'antic iper la gar ettn a, e11 magaa1n1 Ne la!a-
qnantlté exacte que les ache- aez pas épuiser votre provl.~lon. 
Lewiston LF.MESSAGER Tél.1766 
---.Il' file muH 1oilr de~{::::~e ~ :i_j!\ION'l'AO:\g qu11 noua constatons a1•ce un plai- , _________________ _,;,;._, 
L'Union St-J.Bte. 
(Suit., de la. -!i'rnn 1mg,.,( 
~~~\~;::u;ca!i~~:1::!.s ·~~ ~a •i:1~~ 1 
ee,letarde a ua 'nlour dltaupo!nt 
qu'tln' étaitplus1,oeslble detai-
re droit do fa.:on "ou,•euabhl à I 
toutu les réclamaliun~ lh.itlu11;M, 
T..es déM gu<'.lti au Coni;rf'.e de Hort-
rord, Conn., en t~ll3, UJIJ>nrt,'rrnt 
une solution à <'6 1,roblème pn.r 
n.dopllon de certains amende· 
ment a.ux rèo:dement s de la Çnleeo 
df'a vleillnrds, ,1111 cur<mt pour cf-
rcl du limiter aux ~.,UIH Hociéla!-
rm1 àg!Je de 70 ans()( da'lS Ji, bP-
11otn le droit de i,én"ficicr de sa 
protection. 
Il en est rPsult(;, dcpui~ .:iuatre 
anH, unescns\blodimim,tion dans 
le chltr:re des requétea pour a;i-
sista.nce et nous ne comvtons plus 
que 200 protégé~ à peu· près, Au~-
si, le tonctionnrmf'lll dA la Cals-. 
He ec poursuit plus fadh;mcn1; lf! 
dlccteur peut dava11tagP "'' tnnir 
en contact avec les soc1étafrPS 
qu! 1·eco!ve n t a as[sl!rnce. ~un·e\1-
lt!r cha,1uei·ua ,rune manière plua 
pcrsonn,;,,JJ .. , prO'v+•nir l'l au he-
,so1n supprimer li·., ;,ùus. Je puis 
encore ajo11ter que. d'u\JT'i,~ 1·1,x-
pé!'leuce 11.cqulae deJ)u1s le con-
11:rh de JlarUorù, le nombre des 
hénéticiaîres ù .. la laisse, dans 
mon opinion, n'.,xt·i<tlHra Jamai1> 
heauroup le chiffre donn<' C'i-clP~-
Rogers abolira fo.s 
secours dans Québec 
l.e niinl~tre r&lér:,1 du '.L'ravnli 
am,onCT- qu'un co mllé eoujoî u t 
d~-;i mh1ht('r('s du Tra,·aîl d'Ot . 
ta"a ,•t dl' Qué!,,.,, se n , t'ltobli 
atlu ,ra~-•ur,•r un mo,, . .,., ,1., 
""l'l"~nwr 1,,,.. s,..-oorlil dlrl'l'flil 
01'1' .\WA. ~ Le ,nlul•tre 
,1u Travui!. M. Nonn,i.n Rogers. 
,l ammm·é qu'un com tté conjoint 
<lfle mfntatl>rea d u Travail d'Ot-
•nrr, et do Québec eerait étahll 
pouralderàtracerunplanqnl 
-::,ermettra d'abolir les secours dl-
r=lB dans la p:rçvlnce de Québec. 
Le ministre lédéral du Travail 
" vubl\(1- son commu niqué à la 
rnltcd'u::iccun!érencc avl'C :\{. 
Wilinm Tnmblay, mini,;trc ùu 
Travail d" la provhtcc de Qu,\hc<', 
et:\!. Artbur-B. Pnrvls, pn\aldAnt 
de la Commis,,Jon nationale du 
cht"image. Le commun!qu(I de M. 
.Hoge~s dtealt: 
··xouB avons cherché uu ter-
;ai n coh1mun oü ,téplur,'-'r uni>(-
fort eonjuict 1,0 ,H uwtlr11 tin aux 
1<1•<·011r, directs uu!!l:!!Lôt (lllll 11os-
~lhl(' ,tan, ln pro,!nt ·o llE, Q.néll,,, .. 
Çr,t obJcctU. 111:tnrullmneut, s'(;-
I tc~ ·~o~$t:~.~('nss !\i!~~;~u~;:·moy-
. 
1 
2e COUPL!i:T 1 3e COUPLET 1 
:::b~u~\~e~~d~! ~~avbauu\ ::t:s un: 
Ln m~~lll du 11rmt,.mps clernler t,e JOur-l:,. c!Jaque prHendant Bref Il régnait un grand émoi remettre les secourus en état de 
rnu1s d~ llHIJ Je me ra11pflli<' ( -a,gnant nn doulou1eux eulfrage L()rsqu au mllleu de l assemblée trava,lle, ou d être al,sorhés par 
ln n.,ui, trn nouvel,e \ ;a il hien hs.'W eon plumage Le rœs lgnol fit eon entrée l mduslrH• pr!\ée "' "" p'ans cle 
\p !'1,u~:1:e,~~l:~e l :::!: ':": H 1:~~:~s c~:::~sanl 1 ~ v:;odu~;a b,~:! e~0~/~:;: moi, :~~:::em~~~s p~:rpl~;:it,.,~q 1: 
c~~~'~u!: ;.~~~l b":::au 1 :::c,~ 1: 1t::~o\:~~~,h~l:,t s;~:::;I 1 ~:/;l:.\~d~: 11~t ;~' ,,~,:a:u r;~~:in ~::~:cl~~~!iQI::; aite~::~ ~ ~:~ 
O.' .,., ,.,, •••••••••• ;î~,~~ns, l;n~ Hgv à. peine rlcurh!. ' 1 :~"!c~,1:;~l c:e j~ll~rlt~\:~~IL;~,~:mure. :,:~o: l~::tr:~·i:~ll~~ln~·~,û~~U~"~m-
pllr ,•bansons Pour c,; grnnd coneour~ d,; ,,;ala, :\tnltre rOS$!gnol est nommé, .. t:n comUé ronjo1n t drK m1n1s-
~:r 11:~\~lc~.1~0: 1~~111\,.;:•rar~i~i:~ll\:~~.1 ~lonsicur le mPrle commeo(a Pou,· f\O. \'oix et ijOU lie:in rai:~:~ ~~:!~! r:::;a.:1de~ ;;o 1:~~~:1la !~rr~ 
~-~-~··wu~" romanro. Pnr gr;.zou!ller avec N1dence (b1e) I.e roi d,,s ch nuteurs du bocage. ~~ dveu:.~.oi,;ramme CJ.U& nous avon~ 
Seulement 
s1.oo 
POUR CE CHEF · D'OEUVRE 
PHOTOGRAPHIQUE 
DE 
L'Église St-Pierre 
llx14 l'. ,.,, .-.m,·lut qn.- Woo~a l'a,uil v11 ven!1·, el nue r,,..._ J.•Hit~ hr u ics <HlliPnt é\6 ca,..,11$ par l.i d~part 11rc,;~é du ma,::c!on . ~ln!ntonanl li était 
doublenwnt sur $eH i;art!P3 . !l y nvait t.roi~ cham-
hre~ " p"irl d!' ,·,,Be dn tr(, ne. \'en Llu11Plh1 
\\'onl'J. • ·, ,a,•.i! (.!l(hl 1 '=Jel ,·ouv rnc~t, t -;t'"· 
l)d 't lt- 11 pou r Tar«o.n? 
Tarz1111 arrh·a à nne porte. ~ilencien;ement Il 
l'onvl'it dana la uoircen, · complète! Il ,Savan~" 
lente111ent. :ilo11cta111 il ~~11\ii quciflU•· chuhe ~ou~ 
&$ 11icde--eomme des ,·ordr~ po.u'(~~ anr JOJ 
plan, -her. Jmmécttah'ml'nt il ·011P<:011na 11uelr1u'cl 
rho .n, ,!e .. oupçond'unaniln.:il oat1,.,.,, qui 
&c.ntunp1e.:.._e. 
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